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l’érection canonique, l’université Laval, pendant le semi-siècle 
de son existence qui vient de s’écouler, n’a pas oublié ce quelle 
devait à Rome; et elle s’est constamment, soigneusement 
efforcée de ne pas demeurer trop au-dessous de sa haute et 
difficile mission. — Malgré des ressources pécuniaires restrein
tes, grâce à l’initiative généreuse et persévérante de notre cher 
séminaire de Québec, grâce au zèle et au dévouement infati
gable de ses directeurs et de ses professeurs, elle a pu organi
ser avec succès les diverses facultés chargées de distribuer is 
un nombre croissant d’élèves le haut enseignement. Elle a vu 
les collèges classiques de la province de Québec se grouper 
autour d’elle et puiser ainsi, dans cette affiliation, de nouveaux 
éléments de progrès. Elle a élevé le niveau des études scienti
fiques et littéraires, juridiques et médicales ; elle a formé un 
clergé instruit et pieux ; elle a même eu l’honneur de fournir 
à l’Episcopat plusieurs évêques. Bref, elle a été aux yeux der 
tout le pays un foyer brillant de lumières et un centre d’uni
verselle influence.

Aussi est-ce avec raison que l’Episcopat canadii n, toujours 
soucieux de procurer le bien de la foi et d’assurer le salut à 1» 
société, voit dans '’université Laval le moyen d’action le plus 
propre à atteindre ce double but.

Quand Votre Sainteté, remettant en honneur l’étude trop 
longtemps négligée de'saint Thomas d’Aquin, imprima aux 
sciences philosophiques et théologiques un élan si salutaire, 
l’université Laval, je ÿiiis heureux de le proclamer, entra réso
lument et immédiatement dans ce mouvement de progrès. 
Depuis plusieurs années son enseignement philosophique et 
théologique se donne selon les méthodes et la doctrine do 
l’Auge de l'Ecole, et elle a même, par la plume de l’un de ses 

■ professeurs, publié sur la Somme théologique de ce grand Doc
teur plusieurs volumes de commentaires que d’éminents pro
fesseurs romains ont bien voulu recommander à leurs élèves. 
Cet enseignement, nous le constatons, a fortifié les intelligen
ces, développé le goût des études sérieuses et provoqué un 
regain d’activité intellectuelle.

J’ai pris pour ma part les mesures les plus efficaces, afin 
que tous les élèves de mon grand séminaire aient la faculté 
de suivre intégralement les cours de l’Université et de puiser
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